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M. R. RvYAT'iND :—[mite le docteur,

ipon tils, rontle.

M. DE LA Bruère :—Eh bien, il vit

Mfcore, messieurs, plus fort et plus ro-

buste que jamais.

M. R. Raymond, poussant du coude
M. de la Bruère. père : — Parle t-il bien

{^.\ Pelo un peu ?

|\i. DE LA Brukrb père, ouvrant rœil
nche:— Rien d'étonnant à cela,

^nïi, il a tête jusqu'à sept ans !

M. DE LA Bruère, tils : — Que de ser-

ces il peut rendre encore ! Jugez en
par le passé : il nous a fnit l'existence

agréable et facile. '
*-

;JM. Taché : — Vere ! Cjrtierus nobis

ilÀiec otia fecit, Alléluia !

M. Keroagk : — Amen !

M. DE LA BruERE : — Continuons
<ionc à l'entourer de notre amour et de
notre afTeclion ; soutenons-le ardem
ment ce grand cœur qui a passé sur la

terre en nous fesautdn bion iTantque
<|uébec possédera un tfl chef, notre
rovince ne pourra qu'augmenter en
ifluence et en prospérité ; nos places

slent assurées, des emplois nouveaux
encore plus lucratifs viendront à leur
tour : h9ureux en ce bas monde par la

|:râce de M. Cartier, le pain sur 'a plan-

the assuré pour nos vieux jours grâce
à M. Cartier, en le suivant fld élément
nous restons dans le chemin de iajnsti

ce et de la vérité et nous irons avec lui

dans la céleste Jérusalem 1

"

IVI. J. A. Chagnon. bénissant :—C'est

ce que je vous souhaite de tout mon
tœur au nom de M. Cartier !

À ppiaudissements prolongés ;enlhou-
sia'jnie indescriptible. Tous les convi-

ves serrent tour-à tour l'orateur épuisé
«ur leur cœur, excepté MM. de la Bruè-
re, père et A. Raymond qui ronflent.

M. Gendron mêle ses larmes de joie

avec celles de M. Taché. M. Girouard
s'évanouit d'èmojtîon. M. Kéroack lui

fait respirer deà sels. MM. Perrault,

Lnssier et autres font le serment de
mourir pour M. Cartier.

Quelques rondes de liqueur renai

rent dans leur assiette les convives re-

pus et bientôt la convei-sation devint
générale. Que d'esprit dépensé ! Que
de bons mots malheureusement trop

nombreux et pour cela trop vite ou-

bliés ! M. A. Raymond faisant assaut
de finesse avec" M. Girouard, M. Ké-
roack, fils, assommant de calembourgs
M. de la Bruère, père, dormant les

poing fermés ; M. Keroack, père, chu -

chotlant des psaumes à l'oreille de M.
Perrault—Quel spectacle rejouissant,

admirable, sans pareil !

De temps à autre un couplet épicé
éclataitcomme une fusée promenant
le fou rire par toute la salle, avec ac-

compagnement du glou glou des bou-
teilles et du cho<: des verres. Combien
nos bons Canadiens s'amusent à un
parti de tire dans notre bonne Provin-
ce de Québec I

Soudain M. J. A. Chagnon se pen-
che à quelques lignes du couduit au-
ditif de M. le président et rougissant,
murmure tout bas quelques mots, M.
Raymond opine du bonnet sourit et

frappe sur la table comme l'orateur

des CSommunes. Le sUence se rétablit;

M. le président annonce que M. Cha-
gncn offre de lire des vers de son
crû, composés pouî l'occasion. (Cris

de : Cest bien ! des vtrs ! des vers !

M Girouard :—^Des verres ! nous en
avons assez pourtant ! Ce sont des bou-
teilles qui nous manquent 1

On chutte impitoyablement l'inter-

rupteur, et le poète sortant son cale
pin, déploie deux longues feuilles de
foolscap^ attachées bout à bout et tou-

tes couvertes de lignes d'inégales gran-
deur.

Il tousse, se mouche, se redres*

jette en arrière les boucles de s

velure lustrée et dit :

'' M. le Président — J'ai cru

re-
•»

che

moi.
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